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Le web 2.0 offre de multiples ressources authentiques pour l’enseignement-apprentissage des
langues étrangères. De plus en plus de didacticiens ont cerné le potentiel du web 2.0, qui per-
met de créer un environnement authentique et de favoriser les interactions entre apprenants
et locuteurs natifs (Yun, 2012). Notre proposition s’insère dans l’axe 1 du colloque, relative à
la question : comment les apprenants des langues étrangères perçoivent-ils le potentiel de ces
ressources ? Comment cette perception expliquera la (ou non-)mobilisation des ressources dans
l’apprentissage ?

Nous nous sommes intéressés à une expérience d’enseignement-apprentissage du FLE à distance.
Il s’agit d’une formation où 14 apprenants chinois ont effectué huit tâches web 2.0 en deux mois.
Les tâches consistaient à la contribution sur les blogs et les forums francophones afin de susciter
l’interaction authentique entre les apprenants et les locuteurs natifs. L’objectif de ces tâches
étaient de sensibiliser les apprenants au potentiel du web 2.0 pour qu’ils puissent l’exploiter pour
le futur auto-apprentissage du français. Néanmoins, selon le suivi des apprenants, tous les parti-
cipants ont abandonné l’intégration de ces ressources proposées pour leur futur apprentissage.

Nous avons procédé à déterminer les causes de cette non-mobilisation, en nous appuyant sur
l’approche sociocritique. Cette approche, se situe au croisement de la sociologie des usages, qui
cherche à « mettre en lien les usages numériques proposés aux élèves en salle de classe avec ceux
développés en contexte extra-scolaire »(Collin, Guichon, & Ntebutse, 2015). Elle repose sur la
prémisse que « les usages numériques développés par les apprenants en contexte non scolaire
peuvent avoir une influence sur la disposition à tirer profit du numérique pour se former, notam-
ment dans des situations plus informelles d’apprentissage »(Collin et al., 2016). Les entretiens
semi-directifs à distance ont été menés avec 8 participants volontaires. Le chercheur dispose d’un
guide d’entretiens afin de se focalisant sur deux thèmes principaux : 1) la représentation sur les
ressources d’apprentissage web 2.0 proposées dans l’expérience ; 2) les activités d’utilisation des
outils web 2.0 dans les sphères personnelle et académique.

En ce qui concerne la représentation, tous les apprenants ont exprimé que les ressources web
2.0 ne sont pas « authentiques », dans la mesure où l’usage des outils web 2.0 proposés par
l’enseignant – forum et blog français – ne s’inscrivait pas dans leur utilisation habituelle dans
la vie quotidienne. En se référant à Ellis (2003 : 6), il semble que les tâches ne relèvent pas de
« l’authenticité situationnelle », car elles ne représentent pas les activités telles qu’on les trouve
dans la vie quotidienne.
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Une mise en lien des usages dans les deux sphères permet d’expliquer la représentation « non
authentique »et l’abandon. Un échec de transfert entre les contextes scolaire et extra-scolaire a
été révélé :

— Un déséquilibre d’usage des outils web 2.0 dans les sphères personnelle et académique a
été identifié : usage personnel plus productif et actif avec les outils en interface chinois
pour générer des contenus (parler avec les amis, actualiser la page personnelle, etc.), à
l’encontre de l’usage éducatif moins productif avec des outils français, qui sont utilisés
uniquement pour consulter et pour apprendre la langue (ex. parcourir les sites quotidiens
français, etc.).

— Les apprenants ont revendiqué les outils d’apprentissage qui relevaient de « l’instanta-
néité », de « l’interactivité »et de « la familiarité »(Peraya & Bonfils, 2012), comme ceux
utilisés dans la vie quotidienne. Même si les outils web 2.0 français proposés dans le cadre
des tâches correspondaient à ces caractéristiques, qui étaient proches à ceux utilisés quoti-
diennement, les apprenants peinaient à percevoir le potentiel afin de pouvoir les assimiler
comme outils authentiques utilisés dans la vie réelle.

— La non perception de caractéristiques similaires des outils numériques proposés dans
le cadre académique à ceux utilisés quotidiennement, entravait le transfert d’usage et
expliquait la représentation « non authentique »sur les outils web 2.0.
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